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XAVIER LHOSPICE REUTERS
Le tireur, Maxime Brunerie, 25 ans, militant de la région parisienne d’un groupuscule d’extrême 
droite, le Groupe Union Défense, a été maîtrisé par des policiers ameutés par la foule. La tentative 
d’attentat — dont Jacques Chirac n’a rien su tout de suite — survient dans un contexte politique 
particulier qui a vu le candidat du Front national, Jean-Marie Le Pen, se présenter au second tour de 
l’élection présidentielle. Le Pen qui a d’ailleurs qualifié l’incident d’hier dVattentat bidon».

Chirac est la cible 
d’une tentative 

d’assassinat
Un militant néonazi tire un coup de feu en 

direction du président pendant le défilé du 14 juillet
AFP, REUTERS, AP, LIBÉRATION

Paris — Jacques Chirac a été l’objet hier à Paris 
d’une tentative d’assassinat perpétrée par un mi­
litant d’extrême droite, qui a été arrêté après avoir 

tiré un coup de feu en direction du chef de l’État fran­
çais à une distance de moins de 150 mètres, pendant 
le traditionnel défilé militaire de la fête nationale du 
14 juillet,

«J’ai voulu tuer le président et mettre fin à mes 
jours», a déclaré aux enquêteurs le tireur, un costaud 
aux cheveux ras, en blouson bleu, pantalon beige et 
armé d’une carabine de type 22 Long Rifle dissimu­
lée dans un étui à guitare.

Selon un témoin, le tireur, Maxime Brunerie, 
25 ans, militant de la région parisienne d’un groupus­
cule d’extrême droite, le Groupe Union Défense, im­
planté notamment en milieu étudiant, avait tiré en di­
rection du président Chirac.

Le ministre de l’Intérieur, Nicolas Sarkozy, a esti­
mé que le président aurait pu être atteint et a parlé 
d’un «événement grave», lors d’une conférence de 
presse.

fl a annoncé avoir commandé un rapport au préfet 
de police de Paris et au directeur général de la police 
nationale pour tirer les leçons de l’événement. Ce 
rapport devra être remis dans une semaine.

«Ce n’est pas un fait anodin dans une démocratie 
quand quelqu’un tire sur le président pour le tuer», a 
dit le ministre.

Le chef de l’État passait debout et à découvert 
dans un véhicule militaire de commandement, près 
de l’Arc de Triomphe, peu avant le début du défilé en 
tête duquel se trouvaient des élèves officiers améri­
cains de l’Académie militaire de West Point

«Connu pour son appartenance à des mouvements 
néonazis et hooligans», selon les enquêteurs, Brune­
rie venait de tirer une fois lorsqu’il a été interpellé.

Les enquêteurs de la Brigade criminelle qui l’ont 
entendu avant son transfèrement dans un établisse­
ment psychiatrique l’ont qualifié de «mythomane d’ex­
trême droite».

Maîtrisé par la foule et interpellé, il a ensuite tenté 
de se suicider en retournant son arme contre lui, a 
affirmé le ministre délégué aux Libertés locales, Pa­
trick Devedjian.

«Il a tiré un premier coup, qui a pu être dévié, ensui­
te il a été maîtrisé, il a essayé de retourner l’arme 
contre lui», a indiqué M. Devedjian.

L’impact de l’unique balle tirée n’a pas été retrou­
vé. Le président ne s’est aperçu de rien, mais son en­
tourage aurait entendu un «sifflement». L’homme n’a
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Un juif 
poignardé 

à mort 
à Toronto

Peut-être un crime 
antisémite, dit 

la police
AGENCE FRANCE-PRESSE 
ET PRESSE CANADIENNE

Toronto — Un juif de 48 ans, 
père de six enfants, a été poi­
gnardé à mort tôt hier matin dans 

une rue de Toronto, a annoncé la 
police locale, qui envisage la pos­
sibilité d’un crime raciste, l’auteur 
du meurtre ayant selon elle l’appa­
rence d’un skinhead.

La victime, David Rosenzweig, 
a été approchée par derrière par 
deux hommes et une femme vers 
une heure du matin.
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SCANDALES FINANCIERS

D’autres révélations 
incriminantes pour Bush

Le président aurait eu vent des problèmes de Harken Energy 
avant de vendre ses actions en 1990

REUTERS
Le président Bush: les 
démocrates le trouvent 
«hypocrite».

PASCAL REYNARD
AGENCE FRANCE-PRESSE

Washington — Le gouvernement de 
George W. Bush est de plus en plus 
handicapé dans sa lutte contre la corruption 

par plusieurs affaires impliquant le président, 
son vice-président Dick Cheney et même le 
patron de la nouvelle super-brigade financiè­
re créée pour traquer les patrons fautife.

L’agenda de l’administration devrait 
continuer à souffrir de cette situation cette 
semaine. M. Bush tentera à nouveau au­
jourd’hui, lors d’un discours dans l’Alaba- 
ma, de rassurer les investisseurs.

Hier, le secrétaire au Commerce Donald 
Evans s’est montré «optimiste» sur la chaîne 
de télévision Fox, prédisant que les mar­
chés boursiers américains allaient «bientôt» 
se redresser.

Chaque jour ou presque amène cepen­

dant de nouvelles révélations sur les af­
faires, qui pourraient contrecarrer cette vi­
sion positive.

Selon le quotidien Washington Post, 
M. Bush avait eu vent en 1990 des pro­
blèmes financiers de l’entreprise pétrolière 
Harken Energy Corporation avant de 
vendre — pour près d’un million de dollars 
américains — ses actions dans cette socié­
té. De grosses pertes financières avaient 
été annoncées par l’entreprise peu après, 
faisant plonger le cours de ses actions.

M. Bush était à l’époque membre du 
conseil d’administration et consultant de 
Harken, fl a toujours expliqué avoir vendu 
ses actions uniquement pour rembourser 
des prêts, et démenti avoir profité d’infor­
mations privilégiées pour opérer une bonne 
affaire en bourse.
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STADE DU MAURIER LE MOT DE L’ACADÉMIE

Touche pas 
à mon enclos

|

Laisse et chien d’un côté, banderole verte de 
l’autre. Une cinquantaine de citoyens du quartier 
Villeray se sont réunis hier matin dans le parc Jarry 

pour dénoncer le projet d’agrandissement du Stade 
du Maurier et demander à la ville de «véritables» 
consultations publiques.
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Douceur

Douceur: voilà un mot qui n’est guère à la 
mode, aujourd’hui, un mot désuet, ringard, 
à la limite du kitsch.

II évoque à la fois les vacances à la plage, l’été, 
quand on troque le bon goût contre le laisser-aller, 
la décadence d’une dolce vita à la Fellini, les clichés 
d’une féminité vaporeuse qu’on retrouve dans des 
romans oscillant entre les amours 
mièvres et les bons sentiments. L'époque, 
on le sait, est à l’enseigne de la violence et 
il convient, aussi bien dans la vie privée 
que dans le monde du travail, d'être di­
rect, dur, insensible, inflexible, voire in­
traitable ou implacable, sans se demander 
à quel moment on devient inhumain.

Oui, le monde actuel a renié la douceur.
Cela se reflète d’ailleurs de façon exemplai­
re dans le domaine culturel, où la notion 
d’art a été remplacée par celle d’industrie, 
avec les impératifs qu’on retrouve dans le ci­
néma hollywoodien, gouverné par la règle 
des trois S: Sexe, Sang, Sadisme. Dans Tes 
livres, les films, les œuvres visuelles, la violence est 
presque devenue un a priori.

Il ne s’agit pas d’avoir la vision nostalgique de 
temps paradisiaques où il faisait bon vivre. Il suffit de 
retourner en arrière pour se rendre compte que, 
sauf dans les classes très privilégiées, la vie n’a ja­
mais été douce pour les peuples. L'histoire s’est faite 
dans le meurtre, la guerre et l’exploitation sous 
toutes ses formes. Notre époque n’est donc pas plus

barbare que celles qui l’ont précédée. Mais avec le 
développement des sciences et des technologies, 
avec le savoir sur le psychisme, avec un bien-être 
jusque-là inégalé dans la vie quotidienne, on aurait pu 
rêver d’une évolution de notre destin. Or, il faut bien 
se rendre à l’évidence: il n’y a pas eu plus de progrès 
dans la psyché que dans l’histoire.

Comment alors penser la douceur, non 
comme morale naïve qui ignorerait ou ten­
terait de refouler la violence constitutive 
de l’espèce humaine, mais comme propo­
sition contemporaine, laissant place à cer­
taines de nos aspirations qui n’ont pas 
d’espace actuellement dans la réflexion?

Le mot douceur, rappelons-le, est entré 
dans la langue française d'abord pour dési­
gner notre rapport aux sens: le goût, 
l’ouïe, la vue, le toucher. Il évoque un uni­
vers relié aux plaisirs délicats et aux sen­
sations subtiles, un univers en voie de dis­
parition pour nous qui sommes mainte­
nant habitués à la pollution sonore, à un 

fast food allant de pair avec un/asf sex qui a banni 
l’idée même de volupté. Il nous renvoie à un art de 
vivre d’un autre âge: nous ne prenons même plus le 
temps de nous arrêter, le midi, et nous avalons un 
sandwich en vitesse derrière la fenêtre sale d’un bu­
reau donnant sur des immeubles d'une inquiétante 
banalité. On construit aussi vite qu’on démolit Et la
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REUTERS
Deux soldats allemands de la SFOR pénètrent 
dans le tunnel — aujourd’hui une attraction 
touristique — qui fut utilisé pour lier Sarajevo 
au monde extérieur pendant le siège serbe qui 
a emprisonné la ville pendant 44 mois au début 
des années 1990. Ottawa a confirmé qu’il 
diminuera sa participation à la force 
internationale de l’OTAN

Le Canada réduit 
de 300 soldats 

sa présence 
en Bosnie

Ottawa désapprouve 
le compromis sur la CPI

HÉLÈNE BUZZETTI
LE DEVOIR

Sarajevo— Ottawa confirmera ce matin la réduc­
tion de son effort à la force internationale présen­
te en Bosnie-Herzégovine sous l’égide de l’OTAN. Le 

gouvernement fédéral doit annoncer la fermeture 
d’un de ses sept camps dans la zone dont le Canada a 
le contrôle, celui de Tomislavgrade, dans le sud- 
ouest du pays. II s’agit d’une zone qui a été moins 
perturbée par la guerre, habitée presque entière­
ment par des Croates.

Le repli sera effectué lors de la prochaine rotation 
des troupes en octobre. Le Canada ramènera ainsi, 
de 1500 à environ 1200 militaires sa présence dans 
l’ex-république yougoslave, comme l’avait annoncé 
plutôt cette année le ministre de la Défense nationa­
le, John Mc Callum. Cette annonce s’inscrit dans la 
réduction globale des forces de l’OTAN en Bosnie 
(SFOR), qui sont passées de quelque 60 000 mili­
taires en 1996 à environ 12 000 aujourd’hui.

«Je passe beaucoup de temps à parler avec les gens 
sur le terrain, a indiqué au Devoir ce week-end le 
lieutenant-colonel John Sylvester, commandant de 
la SFOR. Je parle aux personnes déplacées, des gens 
qui sont revenus et doivent reconstruire leurs mai­
sons, rebâtir leurs vies. Tous me disent: “si vous par­
tez, je ne me sentirai pas en confiance pour pour­
suivre ce processus"».
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Découverte récente

Un produit à base 
d’algues réduit 

VE. coli dans le bœuf

L E S A CTUALITÉS
Sauvetage de deux baleines

!

REUTERS
Une orque orpheline qui se languissait toute seule depuis six mois dans le secteur américain du 
ruget sound (Etat de Washington) a été transférée dans un catamaran à grande vitesse pour être 
ramenée dans les eaux canadiennes, près de Vancouver, lui permettant ainsi de rejoindre son clan.

Uorque Keiko fait 
des progrès vers la liberté

JENNIFER ROBINSON

PRESSE CANADIENNE

Halifax— Une humble algue 
qui croît le long des, côtes 
sauvages de la Nouvelle-Ecosse 

et du Nouveau-Brunswick réduit 
de manière significative la pré­
sence d’une souche potentielle­
ment mortelle de la bactérie E. 
coli dans la viande de bœuf, di­
sent des chercheurs d’une uni­
versité américaine.

Selon cette étude, menée au 
Texas, l’ascophylle noueuse, un 
type de varech, a réduit de 300 % 
l’occurrence de la bactérie E. coli 
0157, lorsqu’on l’administrait au 
bétail 14 jours avant l'abattage et 
la transformation de la viande.

Il s’agit d’une découverte •re­
marquable», estime Vivien Gore 
Allen, professeure de sciences vé­
gétales à l’université Texas Tech, 
et d’une bonne nouvelle pour l’in­
dustrie du bœuf, qui cherche des 
façons de s’assurer que la viande 
soit plus sûre pour les consomma­
teurs, à la suite de plusieurs épidé­
mies fatales de E. coli en Amé­
rique du Nord.

Les résultats, qualifiés de pro­
metteurs, ont pu être reproduits 
dans un parc d’engraissement 
expérimental, en laboratoire, 
puis dans un parc d’engraisse­
ment commercial.

Le supplément alimentaire ad­
ministré au bétail, le Tasco, a été 
élaboré, il y a plusieurs années, 
par la firme Acadian Seaplgnts, de 
Dartmouth, en Nouvelle-Ecosse. 
L’algue est récoltée par des tra­
vailleurs munis de râteaux sur les 
côtes des provinces maritimes, 
puis transformée en granules ou

Les feux sont
Québec (PC) — Il y a 22 feux 

de forêts encore en activité 
dans le nord québécois, couvrant 

une superficie totale de 248 459 
hectares, mais ils sont tous conte­
nus, a indiqué hier Chantal Dra­
peau, de la Société de protection 
des forêts contre le feu (SOPFEU).

Le feu ne progresse plus: «Les 
dernières précipitations ont gran­
dement contribué au travail des 
pompiers forestiers et les deux pro­
chains jours devraient connaître 
encore d’importantes précipita­
tions. C’est une très bonne nouvelle 
pour nous.»

La situation étant maintenant

en extrait soluble dans l’eau.
Le président de la compagnie, 

Jean-Paul Deveau, a expliqué que 
l’algue a été ajoutée aux aliments 
à bestiaux pendant environ un 
siècle par les éleveurs de la ré­
gion, lors de périodes écono­
miques difficiles.

•Ce n’est pas un nouveau 
concept, dit-il. Les gens ont tenté de 
donner ce varech aux bestiaux et 
ont commencé à s’apercevoir qu’il 
donnait de bonnes performances.»

Bien que ce végétal marin soit 
utilisé dans les aliments à bes­
tiaux depuis des années, les re­
cherches sur cette plantes ont été 
limitées, et personne ne connais­
sait son impact potentiel sur la 
bactérie E. coli. Les études se 
poursuivent, et il pourrait s’écou­
ler quelques années avant que le 
produit soit prêt pour la commer­
cialisation, a prévenu M. Deveau.

Chaque année, des milliers de 
Nord-Américains subissent une in­
toxication alimentaire en consom­
mant du bœuf insuffisamment cuit 
La bactérie E. coli est fréquem­
ment à l’origine du problème. On 
la retrouve dans l’intestin de tous 
les animaux, y compris les bes­
tiaux. Elle peut contaminer le bœuf 
pendant l’abattage ou la transfor­
mation, habituellement par suite 
du contact avec les excréments 
de l’animal.

lœs gens qui consomment du 
lait non pasteurisé ou de l’eau in­
adéquatement purifiée peuvent 
aussi en être victimes, fi y a deux 
ans, la bactérie avait tué sept per­
sonnes et en avait rendu 2300 
autres malades à Walkerton, en 
Ontario. L’eau de la municipalité 
avait été contaminée.

sous contrôle
sous contrôle, la SOPFEU s'apprê­
te à réduire ses effectifs. «Nous 
avons encore quelques 600 per­
sonnes affectées aux feux de forêts, 
mais dès demain [lundi], nous ré­
évaluerons nos effectifs», ajoute 
Mme Drapeau.

La SOPFEU annonçait, ven­
dredi, la reprise des activités fo­
restières et la levée de l’interdic­
tion de faire des feux à ciel ou­
vert. L’indice d’inflammabilité est 
revenu à la normale. Même les 
secteurs plus au nord, ceux tou­
chés par les feux de forêt, sont 
rouverts à la circulation à comp­
ter d’aujourd’hui.

ASSOCIATED PRESS

Reykjavik — Keiko, l’orque de 
Sauvez Willy, poursuit ses pro­
grès dans l’objectif de retrouver un 

jour sa liberté, a annoncé hier un 
porte-parole de l’organisation de 
protection de la faune marine 
Ocean Futures Society.

Des essais en mer avec certains 
de ses congénères ont repris il y a 
une semaine, et Keiko a bien réagi 
en leur compagnie, précise Hallur 
Hallsson. «71 est arrivé au point où 
nous étions l’année dernière. Il 
montre un grand intérêt pour les 
autreç orques, nage et plonge avec 
eux. A l’heure actuelle, il retourne 
toujours vers le bateau de surveillan­
ce qui supervise ses progrès, mais le 
temps qu’il passe avec les autre épau- 
lards sauvages grandit de jour en 
jour.» Il pourrait cependant se pas­
ser encore un été avant qu'il ne soit 
totalement prêt à retourner dans 
son milieu naturel, selon Hallsson.

Cette opération, qui a débuté il y 
a presque quatre ans, a récemment 
été compliquée par des problèmes 
financiers. Les dépenses ont dû 
être réduites après que le milliar­
daire Craig McCaw eut retiré son 
soutien financier en mars dernier.

L’été dernier, une trentaine d’em­
ployés prenaient soin de l’orque et, 
lors de ses sorties dans l’archipel 
Westman, au sud de l’Islande, il 
était accompagné par un navire de 
pêche, deux bateaux de surveillan­
ce et un hélicoptère.

Cette année, le personnel a été 
réduit à douze, et un seul bateau 
l’accompagne dans ses essais en 
mer. Des tests génétiques sont ac­
tuellement en cours à l’université 
de Warwick (Angleterre) pour ten­
ter de retrouver sa famille.

Selon Hallur Hallsson, Keiko 
restera dans l’archipel de Westman 
tant qu’il fera des progrès. Stykki- 
sholmur, sur la péninsule de Snae- 
fellsnes dans l’ouest de l’Islande, 
semble être le lieu le plus plausible 
pour accueillir l’orque, si Ocean Fu­
tures Society abandonne ses tenta­
tives pour lui rendre sa liberté.

Keiko, dont le nom signifie 
«chanceux» en japonais, a été captu­
ré dans les eaux islandaises en 1979 
alors qu’il était âgé d’environ deux 
ans, avant d’être vendu à un aqua­
rium de son pays. Racheté par un 
parc d’attractions aquatiques du Ca­
nada, puis du Mexique, il a trouvé 
un nouveau foyer en 1996 à l’Ore­
gon Coast Aquarium de Newport

Plusieurs milliers de personnes 
s’étant émues du sort de l’orque 
après son rôle dans Sauvez Wüly.

Au Canada
Par ailleurs, une orque orphe­

line qui se languissait toute seu­
le depuis six mois dans le sec- 
te.ur américain du Puget Sound 
(Etat de Washington) a été em­
menée en catamaran à grande 
vitesse, pour rejoindre son clan, 
600 km plus au nord, dans les 
eaux canadiennes.

Âgée de deux ans, «A-73» avait 
été vue fréquemment jouant avec 
\es ferries de passagers qui traver­
sent régulièrement le vaste fiord. 
Elle a fini par être capturée le 
13 juin. Des chercheurs américains 
et canadiens collaborent depuis ce 
temps pour la ramener vers le Nord 
à temps pour rejoindre sa tribu, qui 
fait escale tous les ans au large de 
Ifie de Vancouver.

Le groupe a été repéré jeudi. «A 
73» sera donc remise en fiberté au 
milieu des siens. «U y a vraiment de 
bonnes chances que nous puissions la 
rapprocher de son clan», a expliqué 
John Nightingale, président de 
i’Aquarium de Vancouver. «Après, le 
reste dépend d’elle.»

L’Italie inquiète

Un parrain 
de la mafia 

profère 
des menaces

REUTERS

Rome — Après des années de 
silence, un parrain de la mafia 
a dénoncé devant un tribunal sici­

lien les conditions de détention 
imposées aux mafiosi, suscitant la 
crainte en Italie que cette protesta­
tion ne soit une déclaration de 
guerre de la part de la mafia.

Leoluca Bagarella, accusé de 
complicité dans quelque 300 as­
sassinats, a lu vendredi devant un 
tribunal sicilien un communiqué 
énigmatique accusant des 
hommes politiques qu’il n’a pas 
nommés de ne pas avoir respecté 
leurs promesses.

«Nous en avons assez d’être ma­
nipulés par la classe politique», a 
déclaré Bagarella, beau-frère du 
parrain des parrains Salvatore Rii- 
na. «Ils essaient de nous tromper», 
a-t-il ajouté, affirmant qu’il était en­
tré en contact avec d’autres mafio­
si emprisonnés pour entamer une 
grève de la faim contre les projets 
du gouvernement de maintenir 
sur eux un contrôle strict en pri­
son. Les experts italiens de la lut­
te antimafia se sont immédiate­
ment penchés sur ce communi­
qué pour tenter d’en découvrir le 
sens caché.

•C’est très alarmant, très inquié­
tant», a déclaré le procureur natio­
nal antimafia Pierluigi Vigna au 
quotidien Carrière della Sera. «Cet 
homme n’avait jamais parlé aupa­
ravant Il doit faire allusion au
début d’une nouvelle guerre de la 
part de la mafia», a-t-il ajouté.

Bagarella est considéré comme 
l’un des personnages les plus im­
portants de la mafia

EN BREF

Nuées de criquets 
sur Pékin
(Reuters) — Des nuées de criquets 
migrateurs se sont abattues récem­
ment sur Pékin où des milliers d’in­
sectes jonchent les rues pour le 
plus grand bonheur des gourmets, 
rapportaient hier les médias chi­
nois. Cette invasion serait le fruit 
du vent et des températures éle­
vées enregistrées récemment Les 
journaux s’efforcent de rassurer la 
population et rappellent que les in­
secticides classiques viennent faci­
lement à bout des criquets.
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MOIS CROISÉS

HORIZONTALEMENT
1 - Bâtonnet utilisé dans

un jeu d'adresse. - 
Bienheureux.

2 • Point de l’orbite d'un
corps gravitant 
autour de la Lune. - 
Onze.

3- En Russie, la com­
mune paysanne. - 
Famille de plantes 
dont fait partie le lin.

4- Inscrivis les 
dépenses et les 
recettes

5 • Chef militaire musul­
man. - Fait d'être
délaissé

8 • Morue fraîche.
7 • Couverture - Ensei­

gnant.
8- Pâturage d'été en 

montagne. - Sujet 
sur lequel porte une 
réflexion.

9- Métaldéhyde. 
Mesurer.

10- Il vaut 3,1416. - 
Aigle. - Thallium

11 - Essence d'une cho­
se telle que l'exprime 
sa définition. - Mon­
naie danoise

12-Partie du pain. - 
Lalaser aller uns 
amarre.

VERTICALEMENT
1 - Petite pièce verticale 

de charpente - Parti

Drogue. - Métal 
extrait du minerai deextrait du minerai de 
platine.

3- Caractère nordique 
d'une région. - Deux 
romain.

4 - Caesium. - Recon­
naissance d’un bien­
fait reçu.

5 - Appelé - Il absorbe
l’encre.

6 - D'une élite. - Moly.
7 - Qu'on peut suppor­

ter - Métaldéhyde.
8 - Du nez. - Se nourrir

au sein.
9 - Baiser - Pétrole.
10- Supporter ce qui est

dur - Marque le lieu.
11 - Direction. - Il mesure

un trajet parcouru.
12 - Escarbille. - Serrer

pli sur pli une voile 
contre un espar et l'y 
assujettir.

Solution d'hier

Appels d'offres

Ville de Montréal
Service de l'environnement, 
voirie et réseaux
Des soumissions sont demandées et devront être 
reçues, avant Uh à la date ci-dessous, au Service 
du greffe de la Ville de Montréal à l'attention de la 
greffière, 275 rue Notre-Dame Est, bureau R-106, 
Montréal H2Y 1C6, pour:
Soumission: 8768

Construction d’uns conduits d'sau sscondairs et 
d'un égout combiné dans la rue projetée 2574757, 
d'une conduite d'eeu secondaire dans la servitude 
liant cette rue projetée et la rue Resther, 
reconstruction d'une conduite d'eau secondaire et 
d'un égout combiné dans la rue St-Denis (Haut 
niveau Ouest), prolongement du Mail et 
reconstruction de trottoirs dans la rue St-Denis 
(Projet du Jardin des Carmélites) - Groupe 03 
(Arrondissement du Plateau Mont-Royal).

Date d'ouverture: 31 juillet 2002
Documanta: Les documents relatifs à cet appel 
d'offres seront disponibles à compter du 15 
Juillet 2002 au Service de l'environnement, de la 
voirie et des réseaux au 700, rue Saint-Antoine 
Est, bureau 1.138, contre un paiement de 110 $ 
non remboursable
Dépôt de garantie: 70 000 $ Cautionnement.
Soumission: 8774

Reconstruction d'une conduite d'eau secondaire 
dans l’avenue Hudson, d'un point è l’ouest de 
l'avenue Clarke è l'avenue Clarke. 
(Arrondissement de Westmount)

Date d’ouverture: 31 juillet 2002
Doeumanta: Les documents relatifs à cet appel 
d’offres seront disponibles 6 compter du 16 
juillet 2002 au Service de l’environnement, de la 
voirie et des réseaux au 700, rue Saint-Antoine 
Est, bureau 1.138, contre un paiement de 69 $ non 
remboursable
Dépôt de garantie: 20 000 $ Cautionnement.
Soumission: 8776

Reconstruction d'une conduKe d'eau secondaire 
dans le 19* Avenue, de la rue Bélsir è le rue Jean- 
Talon ITICQ 20021. (Arrondissement de Vlllaray- 
St-Michel-Parc-Extenslon)

Data d’ouvartura: 31 juillet 2002

Documents: Les documents relatifs è cet appel 
d'offres seront disponibles à compter du 15 
juillet 2002 au Service de l’environnement, de la 
voirie et des réseaux au 700, rue Saint-Antoine 
Est, bureau 1.138, contre un paiement de 69 $ non 
remboursable
Dépflt da garantie: 50 000 $ Cautionnement.
Soumission: 8809

Construction st reconstruction, là où requis, de 
trottoirs, de Mail central et de pavage sur le 
boulevard Henri-Bourassa et la rue Sauvé. 
(Arrondissement d'AhuntsIc-Cartierville)

Date d'ouverture: 31 juillet 2002
Documents: Les documents relatifs à cet appel 
d'offres seront disponibles à compter du 15 
juillet 2002 au Service de l'environnement, de la 
voirie et des réseaux au 700, rue Saint-Antoine 
Est, bureau 1.138, contre un paiement de 110 î 
non remboursable
Dépôt de garantie: 65 000 $ Cautionnement.
Renseignaments: Antonio D'Addario, ing., 
chef de groupe de l’unité Conception
Vente des cahiers des charges:
Téléphone: 514-872-3282 
Télécopieur: 514-872-2874
Tout paiement doit être fait au comptant ou sous 
forme de chèque certifié à l'ordre de: Villa da 
Montréal.

Pour être considérée, toute soumission doit être 
présentée sur les formulaires préparés par la Ville 
et transmise dans l'enveloppe prévue Â cette fin.
Les soumissions reçues seront ouvertes 
publiquement ê la salle du conseil de l'hôtel de 
ville, immédiatement après l'expiration du délai 
fixé pour leur réception.
La Ville de Montréal ne s’engage è accepter ni la 
plus basse ni aucune des soumissions reçues et 
n'assume aucune obligation de quelque nature 
que ce soit envers le ou les soumissionnaires.

Montréal, le 15 juillet 2002 
La greffière,
M* Jacqueline Leduc

Ordonnances
AVIS PUBLIC est donné aux 
personnes intéressées que le 
conseil d’arrondissement Plateau 
Mont-Royal a édicté les 
ordonnances indiquées ci-après è la 
séance du 2 juillet 2002 :
Règlement concernant la paix et 
l'ordre sur le domaine public 
(R.R.V.M., chapitre P-1, articles 3 et 
8):

• «Festival Polliwog Édition 2002»;
• «Programmation des événements 
dans l’arrondissement Plateau

Mont-Royal, saison 2002»;
Règlement sur le bruit (R.R.V.M. c. 
B-3, article 20) :
• «Festival Polliwog Édition 2002»;
• «Programmation des événements 
dans l’arrondissement Plateau 
Mont-Royal, saison 2002».

Montréal, le 15 juillet 2002
La secrétaire du conseil 
d'arrondissement,
M’ Johane Ducharme, o.m.a.

Raymond Chabot inc.
LOI SUR LA FAILLITE 
ET L’INSOLVABILITÉ 

AVIS DE LA PREMIÈRE 
ASSEMBLÉE DES 

CRÉANCIERS

Dans l'affaire de la faillite de : 
LES INDUSTRIES 

PROFAB LTÉE 

Avis est par les présentes 
donné que la faillite de Les 
Industries Profab Liée 
faisant affaires au 1395, rue 
Tellier, Laval (Québec) 
H7C 2H1, est survenue le 
4 juillet 2002, et que la 
première assemblée des 
créanciers sera tenue le 
23 juillet 2002, à 10 h 00. 
au 1200, boul. Saint-Martin 
Ouest, bureau 200, Laval 
(Québec) .

Fait à Laval, le 9 juillet 2002.

RAYMOND CHABOT MC. 
Syndk: de l'actif de 

Les Industries Profab Liée
Jean Gagnon, CA, CRP
Responsable de l’actif

Édifice Dessau 
1200. I**i Sainl Martin Ouest 

Bureau 200 
UvhI (Québec) H7S 2E4 

Téléphone : (514)382-9234
Télécopieur : (450) 66.V9850

a*
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CANADA PROVINCE DE QUE­
BEC DISTRICT DE MONTREAL 
COUR DU QUEBEC(CHAMBRE 
CIVILE) No 500-02-103097-023 
SOUS-MINISTRE DU REVENU 
DU QUEBEC oartie demanderesse 
MOTILAL PATEL Partie défende­
resse AVIS DE VENTE JUDICIAI­
RE PRENEZ AVIS que le 
26/07/2002 à 11:00 au: FACE AU 
5050 PARÉ MONTRÉAL, District 
de MONTRÉAL seront vendus par 
autorité de justice, les biens el ef- 
lets de MOTILAL PATEL, saisis en 
celte cause, soit: 1 MADZA PRO­
TEGE S 1995. CONDITIONS: AR­
GENT OU CHEQUE VISE Sl- 
Eustache, ce 12 Juillet 2002, 
CLAUDE BEAUREGARD, huissier 
de justice. PHILIPPE, TREMBLAY, 
DION Ir ASS.. HUISSIERS. 165. 
rue Du Moulin, St-Eustache. Qué­
bec, J7R 2P5.Tél: 
(450)491-7575,Fax (450)491-3418

AVIS DE CLÔTURE D'INVEN- 
TAIRE DANS SUCCESSION 
MARIE-CLAIRE TRUDEL, décé­
dée 25 janvier 2002, domiciliée à 
6641 Bordeaux, Montréal. L'In­
ventaire peut être consulté chez 
Me IVAN LAMARRE, NOTAIRE, 
6450 Pérodeau, Montréal, HIM 
1J3. Téléphone 514-254-9123

«Quaisd 
je serai graiid, 

je serai 
$béri*

Et si c'était 
votn enfant?

Pour vaincre le cancer, 
votre générosité fait 
toute la différence.

Fondation ChaHct-Broneau

[tlIH!

Faites un don...
POUR AIDER CEUX QUI AIDENT

La Fondation Baluchon Alzheimer
aide les families ayant un membre 
atteint de la maladie d'Alzheimer

Utiliser les cartes dans les maisons 
funéraires. Nous enverrons votre 
message de sympathie à la famille 
éprouvée.

RcnKignemcnu i (514) 762-2667

http://www.offres.ledevoir.com
http://www.offres.ledevoir.com
mailto:avisdev@ledevoir.com
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BOSNIE
SUITE DE LA PAGE 1

Le commandant du contingent canadien en Bos­
nie-Herzégovine, le colonel Marquis-Hainse, fait va­
loir de la même façon la présence des troupes six ans 
après leur arrivée. «Il reste des réfugiés dans plusieurs 
régions qui ne sont pas encore revenus, dit-il en entre­
vue. Le sentiment de confiance, alors qu’ils ont été jetés 
de leur maison et ont vu les leurs être tués, n’est pas en­
core là. Il n’y a aucun doute que notre présence peut en 
convaincre certains de revenir.»

La SFOR patrouille quotidiennement le territoire. 
Des collectes d’armes illégales sont organisées, en 
faisant du porte-à-porte ou en érigeant des postes de 
contrôle sur la route. Elle peut aussi répondre aux 
craintes des citoyens bosniens (Croates, Serbes ou 
Bosniaques confondus) qui ne font pas confiance à 
leurs armées, explique l’ambassadeur canadien à Sa­
rajevo, Sam Hanson. Les deux fédérations compo­
sant la Bosnie (le Republika Sprska et la Fédération 
de Bosnie et Herzégovine) ont chacune leur armée, 
à profil serbe dans le premier cas ou composée de 
deux branches, croate ou bosniaque, dans le second. 
«Tout incident comporte un facteur ethnique, et les ci­
toyens se demandent toujours vers quelle entité se tour­
ner », dit M. Hanson.

Un an d’immunité aux Américains
Cette réduction des effectifs n’affecte en rien le pe­

tit contingent canadien de la mission de maintien de 
la paix de l’ONU en Bosnie, la International Police 
Task Force. C’est le mandat de cqlle-ci qui venait à 
échéance aujourd’hui et que les Etats-Unis avaient 
menacé de ne pas renouveler si les règles de la nou- 
velle Cour pénale internationale (CPI) n’étaient pas 
modifiées de manière à accorder une immunité à ses 
soldats de maintien de la paix. Un compromis a fina­
lement été atteint tard vendredi dernier.

Les 15 membres du Conseil de sécurité de l’ONU 
ont en effet voté à l’unanimité pour accorder une 
immunité d'un an à tous les soldats de ipaintien de 
la paix provenant d’un pays (dont les Etats-Unis) 
qui n’a pas ratifié le protocole établissant la CPI. Le 
Canada a vertement dénoncé ce compromis. L’am­
bassadeur canadien à l’ONU, Paul Heinbecker, a 
parlé d’un «jour triste pour l’ONU» et d’une décision 
qui «compromet la crédibilité du Conseil de sécurité», 
puisqu’il n’a pas la juridiction de modifier un traité 
(celui créant la CPI) qu’il n’a pas négocié.

Le Canada aurait souhaité que le Conseil de sécu­
rité laisse les Américains mettre leur menace à exé­
cution, soit de ne pas renouveler la mission onu­
sienne en Bosnie, puisque l’Union européenne au­
rait pu prendre la relève, ce qu’elle doit faire de tou­
te façon dans six mois. Le Canada compte une dizai­
ne de policier dans la International Police Task For­
ce, les États-Unis 46.

Hélène Buzzetti s’est rendue en Bosnie Herzégovine
à l’invitation du ministère de la Défense nationale.

Rectificatif

La semaine dernière, dans un article portant sur 
les morts d’animaux de ferme en raison de la ca­
nicule, nous évoquions que leur nombre avait dépas 

sé cette année la capacité totale des «abattoirs» du 
Québec. Les lecteurs auront compris qu'il s’agissait 
plutôt des entreprises d’équarrissage. Aucun animal 
mort n’est acheminé vers les abattoirs au Québec, 
lesquels ne traitent que des animaux vivants destinés 
à la consommation humaine. Les activités des équar­
risseurs, qui s’occupent des animaux morts, consis­
tent principalement à les transformer en farines ani­
males et autres dérivés.

LE DEVOIR
Les bureaux du Devoir sont situés 
au 2050, rue De Bleury, 9" étage,
Montréal (Québec), H3A3M9 E3 Place-des-Arts 
Ils sont ouverts du lundi au vendredi de 8h30 à 17h. 
Renseignements et administration: (514) 985-3333

Le site Internet du Devoir: www.ledevoir.com

Comment nous joindre? 
La rédaction
Au téléphone (514) 985-3333
Par télécopieur (514) 985-3360
Par courrier redaction@ledevoir.com

L’agenda culturel
Au téléphone 
Par télécopieur

La publicité
Au téléphone 
Par télécopieur 
Extérieur de Montréal

Les avis publics
Au téléphone 
Par télécopieur

(514) 985-3346 
(514) 985-3390

(514) 985-3399 
(514) 985-3390 

1-800-363-0305 (sans frais)

et appels d’offres
(514) 985-3344 
(514) 985-3340

Les petites annonces
et la publicité par regroupement
Au téléphone (514)985-3322
Par télécopieur (514) 985-3340

Les abonnements
Au téléphone (514) 985-3355
du lundi au vendredi de 7h30 à 16h30 
Par télécopieur (514)985-5967
Par courriel abonnements@ledevoir.com 
Extérieur de Montréal 1-800-463-7559 (sans frais)

Le Devoir peut, à l'occasion, mettre la liste d'adresses de ses abonnés à la dis­
position d'organisations reconnues dont la cause, les produits ou les services 
peuvent intéresser ses lecteurs. Si vous ne souhaitez pas recevoir de corres­
pondance de ces organisations, veuillez en avertir notre service à la clientèle.

Li Dtvoir est publié du lundi au samedi par Le Devoir Inc. dont le siège social 
est situé au 2050, rue De Bleury, 9* étage, Montréal, (Québec), H3A 3M9. Il est 
imprimé par Imprimerie Québécor St-Jean, 800, boulevard Industriel,Saint-Jean 
sur le Richelieu, division de Imprimeries Québécor Inc., 612, rue Saint-Jacques 
Ouest, Montréal. L’agence Presse Canadienne est autorisée à employer et à 
diffuser les informations publiées dans U Devoir. U Devoir est distribué par 
Messageries Dynamiques, division du Groupe Québécor Inc., 900, boulevard 
Saint-Martin Ouest, taval. Envoi de publication — Enregistrement n“ 0858. 
Dépôt légal: Bibliothèque nationale du Québec.

Des précédents
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ACTUALITES

REUTERS
Le président Chirac sur les Champs Élysées pendant le défilé de la fête nationale.

SUITE DE LA PAGE 1

pas tiré d’autres coups de feu, les quatre autres 
balles ayant été retrouvées dans le chargeur de 
l’arme.

Un Canadien s'interpose
Mohammed Chelali, un touriste canadien, a «vu cet 

homme en train de viser en direction du président», non 
loin de lui: «Un voisin a alors frappé la main du tireur 
tandis que j’agrippais une partie de l’arme, dont une piè­
ce métallique est tombée. Un troisième a maintenu le fu­
sil par le haut», a-t-il expliqué. «Ije jeune homme refusait 
de lâcher son arme et ne parlait pas. On tenait sa cara­
bine tandis qu’un autre le maintenait par le cou. Les 
gens criaient “police, police!”»

Le président Chirac a été informé de la tentative 
de iqeurtre dont il a fait l’objet avant la garden-party 
de l’Élysée. «Il a dit “ah bon ?”. B a pris ça avec beau­
coup de calme», a affirmé Nicolas Sarkozy.

A la question «s’agissait-il d’une tentative d’attentat 
contre le président?», Bernadette Chirac, l’épouse du

CHIRAC «Ah bon?»

président, a quant à elle sobrement répondu: «Oui, 
c’est clair.»

Maxime Brunerie avait acheté l’arme, en vente 
libre, la semaine dernière, ce qui semble accréditer 
la préméditation. Il n’a pas effectué la déclaration 
obligatoire en préfecture, a précisé Nicolas Sarkozy.

Les enquêteurs ont perquisitionné dans l’après- 
midi le logement où Maxime Brunerie habitait avec 
ses parents, à Courcouronnes (Essonne). Les pa­
rents du jeune homme sont en vacances.

Le président du Front national Jean-Marie Le Pen 
a qualifié l’incident «d’attentat bidon».

D l’a comparé à l’affaire de l’attentat de l’Observatoi­
re contre François Mitterrand en 1959. Ce dernier 
avait reconnu être au courant du projet le visant, dé­
clenchant le scandale et compromettant sa carrière. 
«Cela ne lui a pas nui, au contraire. On dirait même 
que cela l’avait aidé à être président de la République», a 
commenté M. Le Pen, qui à l’époque avait accusé M. 
Mitterrand d’avoir oiganisé lui-même cette tentative.

Il a en tous cas nié tout lien entre le jeune homme 
interpellé et le FN. «Je pensais bien que s’il y avait un

AGENCE FRANCE-PRESSE

Paris — Plusieurs présidents de la République 
française ont fait l’objet de tentatives d’assassi­
nats dans l’histoire. Certaines ont atteint leur but 

Le président Émile Loubet fat l’objet d’une tentati­
ve d’assassinat par les anarchistes le 30 mai 1905.

Le 19 février 1919, Émile Cottin, anarchiste de 23 
ans, tire 10 coups de revolver sur le président 
Georges Clémenceau, qui reçoit une balle au bas de 
l’omoplate droite.

En 1922, le président Alexandre Millerand fat l’ob­
jet d’une tentative d’assassinat, aussi un 14 juillet.

I.e général De Gaulle a été l’objet de plusieurs ten­
tatives d’assassinat: la première remonte au 8 sep­
tembre 1961 à Pont-sur-Seine, dans le département 
de l’Aube, à une centaine de kilomètres au sud-est de 
Paris, quand une bouteille de gaz remplie de plastic 
explosa au passage de sa voiture. Une autre eut lieu 
le 22 août 1962 au Petit-Clamart, où la voiture du pré­
sident fat criblée de balles par le lieutenant-colonel 
Jean-Marie Bastien-Thiry. Bastien-Thiry fat arrêté, 
jugé et exécuté.

Deux présidents furent assassinés: ainsi, le prési­
dent Sadi Carnot fat assassiné à Lyon le 24 juin 1894 
par l’anarchiste d’origine italienne Caserio et le prési­
dent Paul Doumer, le 6 mai 1932 par un émigré russe 
nommé Gorguloff.

jour un fou qui tirait sur le président, on arriverait 
bien d’une manière ou d’une autre à dire qu’il était 
d’extrême droite», a-t-il lancé.

Cet acte intervient dans un contexte politique par­
ticulier, qui a vu le candidat du FN présent au second 
tour de l’élection présidentielle. Én outre, ces der­
niers mois ont été marqués en Europe par des faits 
sanglants frappant la classe politique: la tuerie de 
Nanterre, le 27 mars, au cours de laquelle Richard 
Dura avait abattu huit conseillers municipaux avant 
de se suicider; puis, le 6 mai, l’assassinat aux Pays- 
Bas du leader populiste Pim Forfayn par un militant 
écologiste.

Le défilé du 14 juillet était placé cette année sous 
le signe du bicentenaire de la création de la Légion 
d’honneur, de l’école militaire française de Saint-Cyr 
et de l’Académie militaire américaine de West Point. 
Pour symboliser l’amitié avec les Etats-Unis, une dé­
légation de pompiers de New York était également 
présente. Au total, 3974 militaires et plusieurs cen­
taines de véhicules ont défilé sur les Champs-Elysées 
survolés par une centaine d’avions et d’hélicoptères.

NIGERIA

Des centaines de femmes en 
lutte contre ChevronTexaco

ASSOCIATED PRESS

Escravos, Nigeria — Environ 600 
femmes retenaient hier pour le septiè­
me jour consécutif 500 employés de la 

ChevronTexaco dans un terminal pétrolier 
du delta du Niger. Elles exigent l’em­
bauche de leurs fils et la modernisation 
aux frais du pétrolier américain de leurs 
communautés, dont la plupart n’ont pas 
l’électricité.

Le groupe a relâché dimanche 200 
hommes mais menace de se dénuder de­
vant les autres, geste que la tradition consi­
dère humiliant pour ceux qui sont ainsi vi­
sés. «Notre arme est notre nudité. Ce n’est 
pas un film érotique, c’est une abomination», 
a déclaré Helen Odeworitse, représentante 
des femmes, âgées de 30 à 90 ans.

L’opération a commencé lundi dernier 
lorsque 150 femmes non armées des com­
munautés Ugborodo et Arutan pour la plu­

part ont réussi à s’introduire dans le termi­
nal d’Escravos.

Les exportations de pétrole du terminal, 
d’environ un demi million de barils par 
jour, le plus gros de la production nigéria­
ne, sont suspendues.

Selon un employé du site, les personnes 
retenues sont des Nigérians, Américains, 
Britanniques et Canadiens. Après une pau­
se hier, les négociations devaient re­
prendre aujourd’hui.

Les occupations des installations pétro­
lières sont chose fréquente au Nigéria, 
sixième plus grand producteur ,de pétrole 
et cinquième fournisseur des États-Unis, 
mais en général ce sont des jeunes gens 
armés qui enlèvent des employés et sabo­
tent les installations, demandant des em­
plois, de l’argent en échange d’une pro­
tection ou une compensation pour l’envi­
ronnement. Les otages sont rarement 
maltraités.

CRIME
SUITE DE LA PAGE 1

L’un des hommes l’a poignardé 
dans le dos et les trois suspects 
ont ensuite rapidement quitté les 
lieux, a indiqué dans un communi­
qué la police.

M. Rosenzweig était venu aider 
l’un de ses fils dont la voiture était 
en panne, selon le texte. «Les sus­
pects avaient l’apparence de skin­
heads», a déclaré au cours d’une 
conférence de presse le chef de la 
police de Toronto, Julian Fantino, 
ajoutant qu’un mandat d’arresta­
tion pancanadien avait été lancé 
contre eux.

«Les enquêteurs n'ont pas été ca­
pables d’établir le motif de ce 
meurtre, bien que la possibilité 
qu’il puisse s’agir d’un crime hai­
neux soit envisagée», a précisé la 
police dans son communiqué.

Selon des témoins cités par les 
chaînes, de télévision locales, le 
crime a eu lieu à l’extérieur d’une 
pizzeria appartenant à un Israé­
lien, où les suspects avaient tenté

plus tôt de provoquer le proprié­
taire et des clients avec une arme 
blanche.

Mais rien n’indique que la victi­
me ait été mêlée à cet incident «H 
se trouvait malheureusement au 
mauvais endroit, au mauvais mo­
ment — c’est une victime innocen­
te», a conclu le chef de police.

L’un des suspects, Christo­
pher Steven McBride, 20 ans, est 
recherché pour meurtre avec 
préméditation. Il serait armé et 
est considéré dangereux, selon 
la police, qui recherche aussi 
une jeune femme de 19 ans, 
identifiée comme étant Mer­
cedes Asante, alias Silvia Asante. 
Aucune accusation n’a encore 
été retenue contre l’autre sus­
pect, dont l’identité n’a pas été 
rendue publique.

La belle-sœur de M. Rosenz­
weig, une ex-Torontoise qui vit 
maintenant en Israël, a déclaré que 
la famille était anéantie. Elle a ajou­
té que les parents de la victime sont 
des survivants de l’Holocauste.

BUSH
SUITE DE LA PAGE 1

Le gendarme américain de la Bourse (SEC) avait 
ouvert une enquête sur cette vente mais conclu qu’il 
n’existait pas assez d’éléments pour ouvrir une pro­
cédure pour délit d’initié.

L’opposition démocrate a réclamé, jusqu’ici sans 
succès, que la Maison-Blanche demande à la SËC de 
publier les résultats de son enquête sur M. Bush.

Dans l’affaire Harken, le président a reconnu avoir 
reçu de cette société des prêts très avantageux. Cette 
pratique n’est pas illégale mais M. Bush a proposé, 
dans son discours anticorruption la semaine derniè­
re à Wall Street, que les prêts aux administrateurs 
soient désormais interdits.

Selon les démocrates, M. Bush montre son «hypo­
crisie» dans cette histoire de prêts en affirmant aux

Américains: «Faites ce que je dis et non ce que j’ai fait.»
Les critiques démocrates et les révélations de la 

presse ont été rejetées en bloc par Donald Evans. 
«Il n’y a rien» contre M. Bush dans l’affaire Harken, 
sinon des attaques relevant de «la pourriture poli­
tique dont le peuple américain est fatigué», a-t-il fait 
valoir.

Autre coup dur pour le gouvernement la presse a 
révélé samedi que le chef de la brigade financière an­
ticorruption créée par M. Bush, le secrétaire adjoint 
à la Justice Larry Thompson, a été administrateur 
d’une société de cartes de crédit impliquée dans des 
fraudes.

Cette entreprise, Providian Financial, a accepté de 
payer 400 millions de dollars pour mettre fin à des 
poursuites engagées pour escroquerie de ses clients 
et avoir gonflé ses résultats financiers.

Les fraudes ont été commises durant la période où 
M. Thompson était membre du conseil d’administra­
tion de Providian Quin 1997-mai 2001).

Ces révélations viennent s’ajouter au cas de Dick 
Cheney, qui serait impliqué dans de présumées ma­
nipulations comptables dans l’entreprise Halliburton, 
à l’époque où l’actuel vice-président en était le p.-d.g. 
(1995-2000). Mercredi, un groupe conservateur a in­
tenté une action en justice contre M. Cheney.

Mis en cause pour sa «mollesse» à lutter contre les 
scandales financiers, le président de la SEC Harvey 
Pitt a rejeté toute idée de démission, avancée à nou­
veau hier par l’influent sénateur républicain John Mc­
Cain. «Je suis la bonne personne pour le travail», a dit 
Harvey Pitt à la chaîne de télévision NBC, alors que 
John McCain soulignait sur CNN que son départ 
permettrait de «restaurer la confiance».

SUITE DE LA PAGE 1

rentabilité, évidemment, n’est ni du côté de la préser­
vation du patrimoine, ni de la création d’espaces 
verts, ni d’une recherche de la beauté.

Quand la roue tourne de plus en plus rapide­
ment, l’espace qu’on accorde au plaisir rétrécit com­
me une peau de chagrin: le corps se contente de sa­
tisfaire ses besoins. Or, la douceur nécessite de la 
lenteur. Elle suppose qu’on prenne du temps pour 
rire, pleurer, aimer, pour apprécier la musique, la 
peinture et les livres. Elle implique que des actes 
simples et gratuits comme goûter, regarder, écou­
ter et caresser puissent redevenir essentiels dans 
notre vie. Surtout, elle implique que l’efficacité ne 
soit pas une valeur primordiale, mais que nous nous 
accordions la possibilité — et la permission — de 
perdre notre temps.

Douceur, lenteur et tranquillité: trois maillons

DOUCEUR
d’une chaîne qui nous conduit au recueillement, à cet 
espace de silence intérieur nécessaire pour prendre 
du recul face à notre existence trépidante. C’est là 
que peut s’élaborer la pensée digne de ce nom, celle 
qui peut faire échec à la réflexion courante, soumise 
elle aussi aux impératifs de la production marchan­
de, engagée davantage dans la répétition des idées 
reçues que dans un désir d’innovation allant de pair 
avec une recherche véritable. Le passé ne nous a-t-il 
pas montré que les découvertes se sont souvent 
faites aux heures de calme et d’oisiveté?

Ainsi la douceur engendre-t-elle une ouverture 
d’esprit. En dernier lieu, elle mène à une éthique. 
Elle est une qualité qui porte, nous dit le dictionnai­
re, à la patience, à la bienveillance, la tolérance, la 
conciliation. Mais considérée comme un attribut fé­
minin, la douceur a été dévalorisée, prise pour de la 
faiblesse ou de la mollesse.

Ne nous leurrons pas pourtant: «Les forts [...] ont

seuls cette douceur que le vulgaire prend pour de la fai­
blesse», écrit Proust dans sa Recherche. Cette affirma­
tion a le mérite de redonner un peu de lustre au mot 
douceur.

Il me semble important de la rappeler, plus parti­
culièrement en ce moment où la loi du plus fort a 
préséance sur toute autre et se voit mise en applica­
tion dans les bains de sang successifs. Il faut cher­
cher à adoucir la civilisation actuelle plutôt que de la 
laisser encore se durcir. L’époque nécessite plus que 
jamais des passeurs qui, sans renoncer à leur intégri­
té, s’engagent dans la quête d’une possible humanité.

À l’invitation du Devoir, l’Académie des lettres du 
Québec offre à nos lecteurs cette série estivale inspirée 
des mots du temps. L’Académie a été fondée en 1944, 
par un groupe d’écrivains de la modernité réunis au­
tour de l’essayiste Victor Barbeau. Louise Dupré a pu­
blié récemment La Voie lactée. Roman (XYZ, 201 p.).

http://www.ledevoir.com
mailto:redaction@ledevoir.com
mailto:abonnements@ledevoir.com
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LE DEVOIR

LES SPORTS
Uargent pour le duo 
Child-Heese
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PATRICK SANFAÇON LE DEVOIR

LES TORONTOIS John Child et Mark Heese ont donné le 
maximum, mais ont baissé pavillon devant les Brésiliens Ricardo 
et Jose Loiola par 21-18 et 24-22, hier, lors de la finale masculine 
de la première édition de l’Internationale de Volleyball Charts du 
Canada. Plus de 8000 spectateurs ont encouragé le duo canadien, 
médaillé de bronze aux JO de 1996, qui l’avait emporté 25-23 et 
21-18 contre les Argentins Mariano Baracetti et Martin Conde lors 
des demi-finales, plus tôt en avant-midi. Pour leur part, les Brési­
liens avaient eu raison des Américains Kevin Wang et Stein Metz­
ger (21-19, 21-18) avant d’affronter Child et Heese, les détenteurs 
de la troisième place au rang mondial. Les médaillés d'or ont obte­
nu une bourse de 22 500 $US, tandis que les finalistes ont touché 
15 000 $US. La première édition de L’Internationale de Volley-ball 
Charis du Canada a accueilli 244 athlètes féminins et masculins 
provenant de 27pays qui se sont disputé près de 200 matchs.

AVIRON

La plus haute marche 
du podium pour 

le Québécois Vandor
Lucerne, Suisse (PC) — Après 

avoir terminé deuxième en fin 
de semaine dernière à la presti­

gieuse régate Henley Royal, le 
quatre sans barreur poids léger 
masculin canadien s’est hissé, 
hier, sur la plus haute marche du 
podium de l’épreuve d’aviron de la 
Coupe du monde de Lucerne.

Le Québécois Doug Vandor de 
Dewittville, Jon Mandick d’Ed­
monton, lain Brambell de Brent­
wood Bay en Colombie-Britan­
nique, et Gavin Hassett de Victo­
ria ont eu le meilleur lors de cette 
épreuve chaudement disputée, 
deux secondes séparant les 
quatre premiers arrivés.

Vandor, Mandick, Brambell et 
Hassett ont devancé l’embarca­
tion italienne en vertu de leur 
chrono de cinq minutes 55,51 se­
condes. En troisième place, les 
Autrichiens ont battu de justesse 
les Français, qui auraient sûre­
ment aimé monter sur le podium

en cette journée de fête nationale.
«Durant toute la fin de semaine, 

nous n’avons pas perdu une seule 
course, a expliqué Vandor, visible­
ment très heureux. Les Italiens 
étaient en avance après les 500 pre­
miers mètres, mais nous n’avons 
pas paniqué. Nous avons suivi 
notre plan de match qui était de 
prendre l'avance à la mi-course et 
de la conserver jusqu’à la fin.»

Malgré le lait que les membres 
de l’embarcation canadienne font 
équipe depuis peu de temps, les 
résultats indiquent que la chimie 
est en place entre les coéquipiers.

Par aiDeurs, le huit masculin do­
minait après 1500 mètres, mais a 
terminé au troisième rang, derrière 
les Américains et les Allemands au 
terme des 2000 mètres de course.

L’équipage canadien s’était impo­
sé la semaine dernière et fera sûre­
ment partie des favoris lors des 
championnats du monde qui seront 
présentés à Séville, en septembre.

Tour de France - huitième étape

Kroon prive les Français 
de leur fête

JEAN MONTOIS
AGENCE FRANCE-PRESSE

Plouay — Le Néerlandais Kars- 
ten Kroon a privé les Français 
du feu d’artifice escompté, hier, 

dans la 8' étape du Tour de Fran­
ce cycliste à l’arrivée à Plouay, en 
terre bretonne.

En ce jour de fête nationale fran­
çaise, Kroon (Rabobank) a devancé 
deux de ses compatriotes, Servais 
Knaven et Erik Dekker, dans un pe­
tit groupe de sept coureurs.

Les trois Français membres de 
cette échappée, Franck Rénier, Sé­
bastien Hinault et Stéphane Augé, 
se sont classés aux places sui­
vantes, devant le Letton Raivis Be- 
lohvosciks, le plus actif dans le final.

Le peloton, réglé par le cham­
pion d’Australie Robbie McEwen, 
a franchi la ligne à près de deux 
minutes sans que les positions en 
tête du classement général soient 
modifiées.

A la veille du grand contre-la- 
montre de Lorient (52 km), l’Espa­
gnol Igor Gonzalez de Galdeano a 
gardé le maillot jaune avec quatre 
secondes d’avance sur son compa­
triote Joseba Beloki. L’Américain 
Lance Armstrong, huitième, est 
pointé à 34 secondes.

Cette étape de 217,5 kilomètres, 
menée à toute allure à plus de 47 
km/h de moyenne, a connu un 
grand succès populaire sous un 
ciel de Bretagne ensoleillé.

Après d’incessants mouvements 
en début de course — 98,6 km par­
courus en deux heures! —, le grou­

pe de sept (Augé, Hinault, Rénier, 
Dekker, Kroon, Knaven, Belohvos- 
ciks) a fini par desserrer l’étreinte 
du peloton au 108e kilomètre.

La poursuite a été longtemps 
menée par les coéquipiers de l’Es- 
tonien Jaan Kirsipuu quand l’écart 
a atteint les 6 minutes (Km 146). 
Faute de relais, l’équipe française 
AG2R a fini par renoncer.

Knaven frustré
Dekker, qui visait une cinquiè­

me victoire d’étape, a été lâché à 
une dizaine de kilomètres de l’ar­
rivée. Mais le tenant de la Coupe 
du monde, qui court dans la 
même équipe que Kroon, est re­
venu sur ses compagnons à l’ap­
proche de l’arrivée.

Le final débridé, marqué par de 
multiples démarrages de Beloh- 
vosciks, s’est conclu au sprint. 
Kroon a produit son effort sur le 
côté gauche de la route et Knaven 
(vainqueur du Paris-Roubaix 
2001), sur le côté opposé, a dû se 
contenter d’une deuxième place 
visiblement frustrante à en juger 
par son geste rageur sur la ligne.

«Cela semblait impossible qu’un 
groupe puisse aller jusqu’à 
l’arrivée, a déclaré Kroon. Toutes 
les échappées avaient été reprises. 
Nous avons essayé encore une fois, 
cela a réussi.»

Très ému après l’arrivée, 
Kroon (26 ans) a laissé couler 
quelques larmes. «C’est la pre­
mière fois que je dispute le Tour», 
a expliqué le Néerlandais dont la 
principale ligne de palmarès

avant Plouay était une victoire 
l’an passé dans le GP du Canton 
d’Argovie à Gippingen (Suisse).

«Je vais assez vite au sprint, 
j’étais convaincu d’avoir une bonne 
chance dans cette échappée surtout 
avec Dekker à mes côtés, a ajouté 
Kroon./e connaissais l’arrivée qui 
était la même qu’au Championnat 
du monde 2000.»

Deux coureurs, le Néerlandais 
Aart Vierhouten et l’Espagnol 
Oscar Freire, n’ont pas pris le dé­
part à Saint-Martin-de-Landelles. 
Freire, champion du monde en 
titre, a préféré renoncer après 
une nuit de repos, à cause des 
douleurs laissées par sa chute 
dans l’étape précédente.

Boucle en Bretagne
Aujourd’hui, la neuvième étape 

du Tour va voir les coureurs dispu­
ter un contre-la-montre individuel, 
une boucle presque complète de 
Lanester à Lorient, en Bretagne, 
sur la distance de 52 kilomètres.

Le parcours, accidenté dans ses 
deux premiers tiers, longe ensuite 
la côte Atlantique sur un dernier 
tiers beaucoup plus rapide, par les 
stations balnéaires de Fort-Blo- 
qué et Larmor-Plage.

Lorient (180 000 habitants pour 
l’agglomération), conçue à la fin du 
XVIIe siècle, accueille le Tour pour 
la neuvième fois. Lors de la derniè­
re venue de la Grande Boucle dans 
le grand port breton, en 1998, la 
victoire était revenue à l’Allemand 
Jens Heppner, longtemps maillot 
rose du dernier Tour d’Italie.

Grand Prix CART de Cleveland

Éclatante victoire 
pour Patrick Carpentier
PRESSE CANADIENNE

Cleveland, Ohio — Patrick Carpentier, de Joliet- 
te, a remporté le Grand Prix de Cleveland, 
hier, inscrivant du même coup sa première victoire 

de la saison et la deuxième de sa carrière au sein 
du circuit Cart.

Parti en deuxième position, Carpentier n’a ja­
mais été inquiété après avoir pris la tête de la cour­
se, à peu près à mi-chemin de l’épreuve. Le pilote 
de 30 ans a tiré parti d’un passage aux puits parti­
culièrement efficace, durant lequel il est ressorti 
avec peu de carburant. Il a alors devancé l’Ecossais 
Dario Franchitti qui se présentait lui aussi aux 
stands. Franchitti a été contraint à l’abandon par la 
suite en raison d’ennuis mécaniques.

Carpentier a devancé l’Américain Michael An­
dretti et le Torontois Paul Tracy.

«Les gars m’ont fourni une auto parfaite, a dit 
Carpentier. Nous n’avons eu aucun problème de la 
fin de semaine. Ce fut très différent du week-end der­
nier, à Toronto, où rien n ’a fonctionné. Je lève mon 
chapeau aux mécanos.»

Le coéquipier de Carpentier au sein de l’écurie 
Player’s, Alexandre Tagliani de Lachenaie, a lui 
aussi bien fait, terminant au cinquième rang après 
avoir pris le départ de la 14' position.

La quête du Brésilien Cristiano Da Matta pour 
une cinquième victoire consécutive a tourné court, 
lui aussi contraint à l’abandon en raison de pro­
blèmes de moteur.

Durant les 20 premiers tours, da Matta semblait 
en voie de réécrire le livre des records de la série 
Cart. Il avait 2,3 secondes d’avance sur Franchitti, 
quand il a fait une première entrée aux puits. 
Après avoir changé de train de pneus, da Matta 
est retourné en piste, mais son moteur a sauté par 
la suite.

«On a connu une foule de problèmes et il a fallu 
rentrer aux stands, a dit da Matta. Mais nous serons 
de retour lors de la prochaine course.»

La première victoire de Carpentier avait été ins­
crite lors du Michigan 500, en 2001. Sa victoire 
d’hier se veut sa première sur un circuit routier et
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REUTERS
Parti en deuxième position, Patrick Carpentier 
n’a jamais été inquiété après avoir pris la tête 
de la course, à peu près à mi-chemin de 
l’épreuve de Cleveland.

un bien meilleur résultat que l’an dernier à Cleve­
land. Carpentier était alors en cinquième position 
quand il avait percuté le mur.

BASEBALL
LIGUE NATIONALE

Section Est
G P Moy. Diff

Atlanta 58 34 .630 —

Montréal 48 43 .527 91/2
Floride 45 46 .495 121/2
New York 45 46 .495 121/2
Philadelphie 41 49 .456 16

Saction Centrale
St. Louis 49 39 .557 —

Cincinnati 47 44 .516 31/2
Houston 44 46 .489 6
Pittsburgh 41 50 .451 91/2
Chicago 38 51 .427 11 1/2
Milwaukee 34 58 .370 17

Section Ouest
Los Angeles 55 37 .598 —

Arizona 54 37 .593 1/2
San Francisco 52 39 .571 21/2
Colorado 43 49 .467 12
San Diego 36 55 .396 181/2

Hier
Philadelphie 2 N .Y. Mets 4 

Montréal 10 Atlanta 3
Pittsburgh 3 Milwaukee 5 
Floride 3 Chicago Cubs 10 

Cincinnati 8 Houston 3 
Colorado 5 San Francisco 3 

St. Louis 4 San Diego 1 
Arizona 1 Los Angeles 2

Aujourd’hui
Philadelphie à Montréal, 19h05

Floride à N.Y. Mets, 19h10 
Atlanta à Chicago Cubs, 20h05 
Cincinnati à Milwaukee, 20h05 
Pittsburgh à Houston, 20h05 
Colorado à San Diego, 22h05 

St. Louis à Los Angeles, 22h10 
Arizona à San Francisco, 22h15

Demain
Floride à N.Y Mets, 12h10

Atlanta à Chicago Cubs, 14h20 
Arizona à San Francisco, 15h05 
St. Louis à Los Angeles, 15h10 
Pittsburgh à Houston, 16h05 

Philadelphie à Montréal, 19h05 
Cincinnati à Milwaukee, 20h05 
Colorado à San Diego, 22h05

LIGUE AMÉRICAINE
Section Est

G P Moy. Ditt
New York 57 34 .626 —

Boston 53 36 .596 3
Baltimore 43 46 .483 13
Toronto 37 53 ,411 191/2
Tampa Bay 29 60 .326 27

Section Centrale
Minnesota 53 40 .570 —

Chicago 44 49 .473 9
Cleveland 41 49 .456 101/2
Kansas City 35 54 .393 16
Detroit 34 56 .378 171/2

Section Ouest
Seattle 58 34 .630 —

Anaheim 53 37 .589 4
Oakland 53 39 .576 5
Texas 40 50 .444 17

Hier
Boston 5 Toronto 6 

N.Y. Yankees 7 Cleveland 10 
Seattle 7 Tampa Bay 6 
Oakland 3 Baltimore 6 

Anaheim 3 Kansas City 12 
Chicago White Sox 6 Detroit 4 

Texas 4 Minnesota 5
Aujourd’hui

Texas à Kansas City, 16h05 (2) 
Boston à Detroit, 19h05 

Chicago White Sox à Cleveland, 19h05 
N.Y. Yankees à Toronto, 19h05 

Seattle à Baltimore, 19h05 
Oakland à Tampa Bay, 19IH5 

Anaheim au Minnesota, 20h05
Demain

Seattle à Baltimore, 12h35 
Anaheim au Minnesota, 13h05 

Boston à Detroit, 14h05 
Chicago White Sox à Cleveland, 19h05 

N.Y. Yankees à Toronto, 19h05 
Oakland à Tampa Bay, 19h15 
Texas à Kansas City, 20h05

FOOTBALL
LIGUE CANADIENNE

Section Est
G P N DP PP PC PTS

Montréal 3 0 0 0 81 52 e
Hamilton 2 1 0 0 76 70 4

Ottawa 1 2 0 1 76 94 3

Toronto 1 3 0 0 74 120 2

Section Ouest
Edmonton 3 0 0 0 98 62 6

Winnipeg 2 1 0 0 87 55 4

Saskatchewan 2 1 0 0 82 74 4

Calgary 0 3 0 1 73 93 1

C.-B. 0 3 0 0 57 84 0

Mercredi
Ottawa à Winnipeg, 20h30

Jeudi
Montréal à Calgary, 21h30
Hamilton en C.-B., 22h30

Vendredi
Edmonton en Saskatchewan, 21h30

Expos 10, Braves 3

Les Braves subissent une râclée devant une foule survoltée
MICHEL LAJEUNESSE 

PRESSE CANADIENNE

Les Braves d’Atlanta devront peut-être commen­
cer à prendre les Expos un peu plus au sérieux 
maintenant. Ils devaient penser que les Expos se­

raient une proie fecile après avoir remporté les deux 
premiers matchs de la série du week-end. Mais, grâ­
ce entre autres à Wil Cordero, qui a claqué un grand 
chelem et produit cinq points, les Expos les ont ros­
sés 10-3 devant 25 109 spectateurs enthousiastes au 
stade pour partager les honneurs de la série de 
quatre matchs.

Les Braves quittent donc Montréal Gros-Jean 
comme devant, n’ayant pu ajouter à leur avance de 
neuf matchs et demi, avance acquise à la pause du 
match des étoiles.

Après avoir battu leur as Torn Glavine samedi, les 
Expos ont arraché 12 coups sûrs aux trois lanceurs 
utilisés par Bobby Cox, histoire de leur montrer 
qu’ils sont toujours bien vivants.

Les Expos ont ainsi mis un terme à une séquence in­
croyable des Braves qui avaient remporté leurs 13 der­
nières séries. Les Braves subissaient par ailleurs deux

défaites de suite pour la première fois en un mois.
«Nous n’abandonnons jamais, a dit le gérant Frank 

Robinson. Après une défaite crève-cœur dans le deuxiè­
me match, nous aurions pu abandonner. Mais nous 
sommes revenus plus combatifs. Il faut donner le méri­
te aux gars.»

Par ailleurs, Robinson se félicitait d’avoir utilisé 
Wil Cordero dans la gauche.

«Ce gars-là a fait un travail colossal, a dit Robinson. 
Il a frappé deux circuits très importants pour nous à 
titre de frappeur suppléant lors de la dernière série à 
Philadelphie. Personne ne peut se permettre d'erreurs 
contre lui.»

Javier Vazquez a profité des largesses de son at­
taque pour remporter sa septième victoire en 12 dé­
cisions. Lui qui se plaignait de fatigue dans le bras 
avant la pause du match des étoiles, a profité de sept 
jours complets de repos.

Pourtant, il n’a pas été vraiment dominant, loin de 
là. Il s’en est même plutôt bien tiré dans les circons­
tances quand il a donné huit coups sûrs et deux buts 
sur balles en sept manches. 11 a limité les dégâts à 
deux points. Mais cette fois-ci, son attaque était au 
rendez-vous.

Son gérant lui a tout de même rendu hommage.
«Je crois qu’il est de retour. Il logeait ses tirs là où il 

le voulait. C’est bien de le voir de retour. Nous avons 
certes besoin de le voir en forme.»

Damian Moss a été encore plus durement malme­
né. Il a donné sept coups sûrs, huit but sur balles et 
sept points en cinq manches et deux tiers.

Le grand chelem de Cordero était le troisième de 
sa carrière. Son dernier avait été réussi le 19 avril 
1998 à Baltimore quand il portait l’uniforme des Whi­
te Sox de Chicago. Son premier avait été réussi dans 
l’uniforme des Expos le 10 juillet 1994 à San Diego.

Les Expos auraient même pu marquer plus de 
points dans cette manche puisque après que Michael 
Barrett eût entrerpis la manche avec un simple, Vaz­
quez s’est commis dans un double retrait en tentant 
de déposer l’amorti. C’est un jeu alerte de Javy Lopez 
qui a rendu ce double retrait possible.

En quatrième, Moss (4-4) a permis aux Expos de 
remplir les buts en accordant deux buts sur balles et 
un simple. Jose Vidro a produit un point avec un 
simple au champ intérieur et fait rarissime, Vladimir 
Guerrero a regardé passer quatre balles quand il y 
avait trois coureurs sur les buts. Ce 65e point produit

sera sans doute le moins orthodoxe pour lui de toute 
la saison.

Les Braves ont marqué deux fois en sixième 
quand les Jones ont encore mis la main à la pâte. 
Chipper et Andruw ont entrepris la manche avec des 
doubles consécutifs pour un premier point et An­
druw a marqué quand, après un retrait au champ in­
térieur, Lopez a obtenu un ballon-sacrifice au centre.

Cordero a produit son cinquième point en sixième 
avec un simple au centre après des buts sur balles à 
Vidro et Guerrero. Ce dernier soutirait un troisième 
but sur balles. Il en a même obtenu un autre en hui­
tième contre le releveur Tim Spooneybarger, son 
quatrième de suite et un sixième en deux matches.

Le jeune droitier a cédé quatre coups sûrs et trois 
points dans cette manche. Tatis, Galarraga et Barrett 
ont obtenu les simples productifs.

Les Braves ont marqué un troisième point en hui­
tième contre le releveur TJ. Tucker quand les Jones, 
encore eux, ont frappé des doubles consécutifs. An­
druw a été retiré en tentant de se rendre au troisiè­
me après que Chipper eût bousculé Barrett en croi­
sant le marbre. Ce dernier a pu se relever à temps et 
harponner le coureur au troisième.


